FARINE SON ET GRAIN 


h Bloc Olafson, rue King, Winnipeg 
Prix plas raisonnables que n'inporte où ailleurs. : 


MAGASIN DE LIQUEURS 


Saint-Boniface BFue Dumoulin 


LES MEILLEURES VINS, WHISKIES, SIROPS, 
BIÈRES, CIGARES, TABACS, ETC. 


VIN SCOTCH . 

ST, MICHEL MOUNTAIN DEW 
NATIVE HORSE 
PORTO JOHN DEWARS 
SHERRY CUL DARN 


Au “Bazar” St. Boniface, 


J. B. LECLERO, 


No! Telp. 2561. © - Botte de Poste, 4 
Grand . Central . Hotel! pg & 00 


: WINNSPEG, MANITOBA. 


P. L'HEUREUX, Pr. 


La meillisure maison d'une pia:tre 
par jour de la ville. 


JUPES DE RUE VALANT $ 2.50 


Pour 8125 


| mudalion D la vente des cheveaux. 
———— —— 81.85 et 2 25, jeudi, «e... 
Hotel ‘Tremont VESTES POUR nues #1.00 


RUE FORT  WINNIPEG 


Ve-tes d'été pour bommes.en dnck ou en 
THIBAULT & ROY, Prop. 


toile, blanc nai, rayées où avec de:sus de 


sem. SI: 903.75 


à 42 votant 


is | DEMANDEZ LES COMMIS 
FRANÇAIS 


ann 2 art DSP pt Gt ral ne 2m 


‘taines lsounes, mais elle 


: | pent non plus, st elle veut pétrr conei 


Pres- | juste, manquer de rendre hom- 


À. J. H. DUBUC. 


NL avocarT, SOLIICITEUR, NOTAIRE, 


ETC. ETC, 
BLOC McINTYRE, 
Chambre 313. 
Winnipeg. 


820} Maia Street: Winnipeg au 
dessus d'1 magasin Bote à la 
pharmacie Bertrand, vis-à-vis la gare 
du Canadian Northern Raïlway. 


Heunes pe Bungau:—9 à 11 a.m. ? à 5 pm. 
T1à9 

Vice ous. les jours à l'Hôpital de Saint- 
Boniface, 


Teiéphone 2247. 
. Service de Jour ei de nuit 


Norz Bensien 


Andrews & Bernier, 


AVOCATS. 

(Argent à prêter sue hypothèque) 
Bloc de la Banque d'Ottawa, 
No. 363, rue Principale, Winnipeg 
el, No, 2640. B. de P. No. 1:89 


Dr J. H. 0. LAMBERT 


Résidence St. Boniface, Phone 1245. 


Haunes os sungau —8 à Sa.m., 12 à 2 et 
Gas pm, 


Jossra Beanixn. 


Rue Main 
. Heure de Bureau, 3 à 5 p.n. 

bg toutes les jours a l'Hopitai St, Bo- 
aiface. 


DOCTEUR DAME 


ST-CHARLES, MAN. 


Nous avons un article qui vous tentera. 
Une écaille de prix avec dessin artistique, 
srvant à recevoir les cendres de cigares. 
Ua article agréable à l'œil. À votre choix 


81.75 


THOS. J. PORTE 


BLJ JUTIER 
54 Bu PAuinuls, Wiuniw Mar 
On parle Français. 


1]. P. Raleigh, 


D.D.S.—DENTISTE. 


No. 5364, Rue Main, Winnipeg 
BLOC CHRISTIE, 
Coiu des rues Main et James! 


La population française sera toujours 
gs #4 © oùr satisfaction en ailant chez 
le Dr Raleieh. Ouvrage garanti 


EEE Te à 
TR RARE Le 


travail. 


ee 


Noces d'Argent Sacerdotales : 


Le 17 de ce moisd'août,le Rev 
M. Dufresne, curé de Loretle, 
célèbrera ses noces d'argent sa- 
cerdotales. À cette occasion fé- 
te extraordinaire à Lorette : la 
veille an soir (le 16 ) séance au 
couvent ; le lendemain grand'- 
da circonstance 


curé de la cathédrale. ni 
Boniface nimera donc. à plus 
d'an titre lui rendre hom mirage. 


FRANCE ET FAFICAN 
La Patrie 


Le Vatican n'a pas encore ré- 
pondu au moins si nous devons 
en juger par les dépêches, à ls 
note diplomatique de M. Delcas- 
sé qui, on s'en souvient, deman- 
de au Saint-Siège de retirer sa 
lettre aux Evêques de Dijon et 
Laval. 

Cette Idttre était une mise en 
demeure, par le Souverain Ponti- 


fe, À ces deux préles, d'envoyer | 


leur, démission à Rome. Les 
deux évêques transmirent au 
Ministre des (Cultes l'injonc- 
tion qu'ils avaient reçue du 
Souverain Pontife. De là la 
uote diplomatique de M. Delcas- 
sé. 

Ceux qui n'ont pas étudié avec 
assez de soin l'histoire du Con- 
cordat de 1801, invoquent pour 
jastifier la position prise par le 
gouvernement français et les 
deux prélats,les lois orgagiques- 
comme si ces lois orgaiques 


faisaient partie du rdat 
lui-même. 
Après une année de négociations 


entre les représentants du Fre- 
mier Consul et les représentanis 
du Saint Siège, le Concordat fat 


signé. 

I fallait qu'il fat ratifié par 
les chambres françaises. 

Quelle ne fat pas la surprise da 
Saint Siège, lorsqu'il constats 
que le premier Consul et ses mi- 
nistres avaient annexé au 
Concordat tonte une série de 
dispositions législatires, an 
sujet desquelles la cour de 
de Rome n'avait pas été consal- 
tée, et qui ne faisait pas partie 
de l'arrangement intervenu. 

Or, parmi ces dipositions, il en 
est une ainsi conçüe. 

“Les évêques seront tenus de 
résider dans leur diocèse. Ils ne 
pourront en sortir qu'arec la 
permission du Premier Cousul/" 

Aussitôt que ls cour de Rome 
apprit la napure des lois organi- 
ques, elle protesta are: i 

Les protestations d'alors ent 
été réaffismées par tous les sou- 
verains pontifes. 

S'il fallait interpréter à la let- 

tre la que mous des lois 


(ni en DES He | 
[couronne leurs persévérants ef-| Dulies cà 
foris. Ainsi que nous le disions = aura inentte ne 
filly « huit jours, la critique que. 1: 
| pourrait mettre le doigt surcer-|,, 


mage au travail qui s'est fait et de 
aux résultats gi a _— 


M. Dufresne a été sétrstte 


Fe ue 


Hi 


Le Connt 


vente *" rares sm ser 
à la condition que le gourerne- 
ment de la France se chargeñt 
dé payer au clergé une indemnité 
sous forme de traitement aux 
vues aux poree etc, etc, 

Lagetaques les membres 
du oies de France 


mparfait 
l'Eglise de France avait 
victime durant la révolation" 

Le gouvernement actuel pent 
bien répéter les actes de spolia- 
tion accomplis il ya cent ans, et 
refuser de tenir les engagements 
solennels contractés par la Fran- 
ce. Cela ne changera rien à la 
situation morale et aux droits de |. 
l'Eglise. 

Jusqu'ici, il n'y a que deux 
évêques en cause. Il pourrait y 
en uvoir plus, et pour notre part 
nous n'en serions ni surpris ni 
scandalisés. 1lya eu d'autres 
révoltes, Fsètie chates, que 
celles que l'on prédit. L'Église 
catholique n'en est pas moins 
restée inébranlable sur ses assi- 
ses inamortelles. 


*+T+ 


Depuis que Particle ci-haut a 
été écrit, les dépêches nous ont 
apportés la nouvelle que la 
cour de Rome a répondu au 
gourernemeut français par un 
refus courtois mais catégorique 
de retirer les lettres adressées 
aa évêques de Dijon et de Laval. 

Mgr l'é.&jne de Dijon, obéis- 
sant aux iujonctions du Saint- 
Père, est parti pour Rome, 


AU COLLEGE 


Lundi, le 15 du courant, à 7 
b. a. m., aura lieu au collège de 
Saint-Bouiface, une messe spé- 
ciale, à l’occasion de la fête de 
l’Assomption. 

Tous les élèves, anciens, ac- 
tuels et nouveaux de Saint-Boni- 
face, de Winnipeg où des envi- 
rons, sout invités à venir faire 
la sainte communion à cette 
messe, puis prendre le déj âner 
au collège et à faire connaissan- 
ce avec les nouveaux maîtres. 

Réunion du comité des an- 
ciens élèves le soir à 8 heures. 

La Convocation des snciens 
qui voudront venir recevoir le 
rapport du comité est remise à 
un pu plas tard, la dste devant 
être fixée par le comité même. 

Nous savons que c'est le vœu 
des Révérendi Jésuites de 
rencontrer le plus d'élèves pos- 
sible au collège, le 15 août. 

Et nous ne dou‘ons pas non 
plus que les élèves, anciens com- 
me actaels, ne se fassent un plai 
sir de venir saluer leurs 


> < 


: The Royal 


Amen Le ia 


ue 


Nous she un grd ‘assortiment d, 


“La déles Nr ‘salle a diner dans FE uoureaux modèles.  Nouf 
| |'attirons votre attention pour nos chaises de $1.00 manutacturée® 
en bois dur axec un dossier haut. 


FR o. _ Nous avons une granee qualitée dans les us de T0cts à 


a. Li 


28 Main Street Winnipeg. 


Pour Mieux Prosperer 


AU NUMERO 246, RUE PRINCIPALE. 


Assortiment complet de vêtements, de 
chaussures, etc. : 


Comme par le passé nous vendrons à 
prix de sacrifice. Réduction de 40 ©. 


. Venez nous voir, et vous reviendrez. 


T. FINKELSTEIN 


246 RUE PRINCIPAL, WINNIPEG. 


Ed 


- 


La force de l'homme dépend 
‘de la force de son estomac. 


Le VIN ST-MICHEL, guérit 
tous les troubles de l'estomac, un 
verre de ce merveilleux tohique 


avant chaque repas, prévient les 
nausées et Les indigestions, et fait 
éprouver un _ véritatle plaisir à 
prendre de la noürriture. ’ PA 

p". 


- 


Pamphilets gratu!tts conte- 
nant photos et témoignages 
de cures merveilleuses. 


Boivin, Wiison & Cie, Montreal 
Seuls agents pour le 
Canada et les Etats-Unis. 


LE COMBLE DE LA BETISE 


Collge de Saint-Boniface 
peer. inatilement, 2 ; 
on peut l'éviter, n'est-ce pas le! " 
comble de la bèlise ? n'est-ce pas!à. pus nous dau der dm 
re Le sèns | rensionnaires je ler yet b. am. 
iger un rhame fati-,l"2, par année . 
enr litant, alors qu'avec 
cuillérées de B UNE rs 


 . Loin de nous l'idée de vouloir 
ter l'orgueil de race ou la 


: or seen beau rr voir un peuple, 
-quelqu'il soit, se soulever en 
masse contre l'oppression et bra- 
. ver le péril plutôt que de céder 
une seule parcelle de ses Uiber- 
tés. 

Le : peuple canadien-français, 
petit par le nombre, est grand 
par son passé giorieux, par ées 
Jattes brillantes, par son éton- 
mnante vitalité; il est grand 
e nie copier 


n. 
La fierté nationale cependant 
ne doit pas se trouver seulement 
dans les paroles ; c'est dans les 
actes qu'il faut surtout la cher- 
© cher. 
Aatre chose est le patriotisme 
éclairé qui fait vivre et la veu- 
ler qui raine, désagrège et atti- 
re le dédain des autres. w 
” Le fanatisme libéral de la 
province de Québec fait en ce 
moment une sauvage attaque 
“contre le parti conservateur an- 
glais et contre nos chefs français 
de cette province. 
Le Soil, de Quebec, ce 
journal «aus principes et sans 
… honneur, digne fils du fameux 
 Electeur mort victime de son ra- 
dicalisme, se rue avec haine 
contre le Tory orangiste, et, de 
ce chef, âcéuse les leaders con- 
servaieuts français d'être des 
à traîtres :'il s'écrie avec une fé- 
… Ime‘hypocrysie : 

“ Nous sommes des canadiens- 
frauçiis ; nous sommes catholi- 
ques èt nons n'avons pas honte 
dr 
* Mais où étiez-vous donc, fer- 
vents catholiques, vaillants pa- 
triotes! quaud Greenway et 
votre dien Sifton lacéraient la 
constitution da pays et frap- 
paient la minorité française et 
| catholique du Manitoba ? 

Où étiez vous donc en 1895, 
quand un orangiste, sir Mac- 
Kenzie Bowell, disait au pays: 

“J'y perdrai me tête, on les 
catholiques rentreront dans leurs 
droits.” 

Où étiez-vous, vous et rotre 
chef, quand en 1896, un anglais 
_ protestant, sir Charles Tuypper, 
entouré de la députation conser- 
vairice anglaise, française, pro- 
-testante et catholique, disait, en 
dedans et au dehors du Park- 
ment, que la minonité française 
du Manitoba avait des droits 
_ constitutionnels qui lui avaient 
EPA et qu'il 


Sar les tréteaux la déca- 
dence nationale ! 

Vous faites chez vous une 
œuvre néfaste, dangerense, fé- 
lonne; on se plaint de vous 
avec raison dans LS antres pro- 
vinces. 

Ah! quänd il s'agissait des 
Bœrs, vos poumons n'étaient 
pas assez forts pour crier contre 
la perfide Albion; il n'y avait pas 
de plus grands dénonciateurs que 
vos chefs, et pourtant les Bœrs 

n'étaient ni de notre sang, ni de 
notre religion; mais quand il 
s'agit de vos compatriotes du 
Manitoba, de Canadiens-franç ris 
éloignés peut-être, mais aussi 
patriotes que vous, le silence ct 
l'abandon sont les seuls encou- 
ragements que vous puissiez 
leur donner. 


Les mêmes démagognes qui, 


your une naiion avec laquelle 
nous n'avions après tout aucune 
relation, aucune communauté 
d'idées et de sentiments, étaient 
prêts à jeter la zizanie entre les 
a iglais et les français de la Puis- 
sance et même briser le lien co- 
louial, ont été les premiers à 
nous abandonner, à nobs lâcher 
honteusement, quand dans les 
prairies de l'Onest, sur les bords 
de la Rivière Rouge nous lut- 
tions avec, désespoir pour les 
droits de notre langue et de 
notre religion. 

Libéraux de Québec, vous êtes 
perfides ; Canadiens-françiis de 
Québec, on vous ment lorsqu'on 
lance l'apostrophe de traîlies aux 
ch fs conserratenrs français : 
Vos chefs conservateurs ont été 
à peu près les seuls défen- 
s:urs de notre race. Ils sont 
tombés, mais comme des héros, 
en face de l'ennemi, l'amour de 
la patrie dans le cœur, et frappés 
par leurs propres compatriotes. 

Non ! ce n’est pas en soule- 
vant les préjugés de races que 
l'on réussira à faire au Canada 
upe grande nation. 

Nous avons besoin des an- 
glais et les anglais ont b:soin de 
nous. ; 

Aussi Jongtemps que les 
droits des minorités ne seront 
pas sauvegardés; aussi long 
temps que les brouillons et les 
hypocrites ne seront pas cont:ô- 
lés; aussi longtemps qu'il sera 
permis aux journalistes comme 
cenx du Sole et du Canada d'ac- 
cusor de traîtres les hommes 
qui ont été les défenseurs de 
notre rac», dans les moments 
les pius critiques; de notre 
existence comme peuple; aussi 
longtemps que le parioti-me 
consistera en des mots et non 
en des actes, nous verrons non 
seulement nos libertés en péril 
continuel, mais nous pourrons 


lire sur la figure des autres races | pouaises. Mieltération da mi té- 


» …_ du rhume, de la 


mèdes différents pour le res 
ou de la Boris le 
RHUMAL est le remè- 


dt un, instantané pour 


e | la guérison de ces affections. 


a € D D ——  — 


Notes lohtiqués 


La sie Pr se termine 
aujourd'hui, à Ottawa. Sénateurs 
et députés vont chacun gagner 
l:urs demeures. 

Messieurs les députés n'en au- 
ront pas pour longtem, paraît- 
il, à se reposer au sein de leurs 
families : on va les lancer sans 
tarder dans la tourmente électo- 
sale. 

*"+ 

L'Hon. M. Blair, l’ancien mi- 
nistre dés chemins de fer, est ici 
depuis la semaine dernière. C'est 
Jui qui, bien que libéral ardent, 
a condamné comme rnineux pour 
le pays, le projet du Grand-Pa- 
cifique dont Sir Wilfrid Laurier 
vient de nous faire cadeau. 

: 12 


Dysentrie 


Cette forme sérieuse de la diarrhée qui 
est quelque lois -melée de sang peut être 
guérie en quelque jours ave: 


7 Monks KI-NO-COL 


LA GUERRE 


D'aprés les dernières informa- 
tions telégraphiques, les éréne- 
nements de la guerre en Mand- 
chourie se développe avec len- 
teur. La période des pluies 
avait suspendu quelque temps 
l'offensive japonaise, Mais elle 
a repris, depui$ quinze jours, 
avec une vigueur qui prouverait 
à elle seule une amélioration cli- 
matique,confirmée d'ailleurs par 
les dépêches. Par une chaleur 
torride, les évolutions et les mar- 
ches continuent, entrecoupées 
parfois rar de courts engage- 
ments. Le général Kuropatkio, 
après avoir recueilli le corps de 
Stackelberg, a repris sa tactique 
primitive. Il cède et se replie 
lentement, mais én disputant le 
terrain et en faisant sentir le 
prix de sa résistance aux armées 
japonaises. (Celles-ci ont occu- 
pé Ta Tché Kino et Niou Tchou- 
ang- (C’est une nouvelle base 
d'opérations maritimes que les 
Japonais s'assurent en rejetant 
définitivement Kuropatkin sur 
Moukden et en isolant complè- 
tement Port-Arthur. 

Le problème sé précise donc 
sur deux points : degré de résis- 
tance de Port Arthur et date de 
l'arrivée des renforts attendus 
par Kuropatkin. 

Port Arthur [tieudra long- 
temps encore. Le chènal est 
toujours libre. Les croiseurs 
sortent de temps à autre et tien- 
nent la flotte japonaise en halzi- 
ue. Eridemment, cette tactique 
combinée arec les “raids” bril- 
lants de l'escadre de Viadivos- 
tock, a pour but d'user, par le 
tomps et par les éléments, la ré- 
sistance des forces narales japo- 


Arthur, égale en nombre et en 
canons les ressources dont dis- 


pose le commandant en chef ja-| - 


ponais. 

De nouveaux corps ‘sont donc}. 
mobilisés, et le caractère plus 
“national” que “colonial” de 
cette mobilisation nouvelle res- 


{sort du fait que le régiment de’ 


Viborg, qui a pour chef nominal 
l'emperur Guillaume d'Alle- 
mague, est parti pour l'Extrèmet 
Orient. 

La Russie attend son heure 
pleine de foi dans sa ténacité et 
dans l'esprit de sacrifice de ses 
nombreuses populations militai- 


res. On indique même que ce 
n'est pas le moment de perdre 


confiance quand la guerre est-à 


pcine commencée, et qu'à Tokio 
certains indices paraissent révé- 
ler un premier épuisement et 
des inquiétudes déjà manifestes, 
du moins chez les plus sages, au 
sujet de la prolongation indéf- 
nie de Ja guerre. 

En résumé, il semble bien que 
les choses vont traîner en lon- 
gueur, et qu'on atteindra l'hiver 
dans ces dispositions réciproques 
de tension douloureuses et de 


décisifs. 


D 6e De © — 


Recommandut une (peralion 


LEs DOCTEURS DISAIENT: QU'IL 
N'Y- AVAINT PAS D'AUTRES MOY- 
ENS DE ME GUERIR DES HR- 
MORROÏDES DANS UNE SEMAI- 
NE J'AI ETE GUERI PAR DR 
CHASE'S OINTMENT. 


Sans compter la douleur et les 


rencontres sanglantes sans effets 


«1 fe pr cette armée, dé-| on: 
| falcation faite des non-valeurs et 


rs Dr A W. 


des troupes immobilisées dans|Chase sont placés sur chaque 
Ne prenez pas “aunte re- [les provinces du nord et à Portiboite. 


LA NOUVELLE CATHEDRALE 


me —— 


M. 1e Lite Br ok Duagas cond À 
annonçait plans 
de la nouvelle le cuthédrate étaient 


arrivés au archiépiscopal. 

Sa Grandeur Mgr l'Archeve- 
que devra les acepter avant 
qu'on ne se mette à l'œuvre. Les 
travaux commenceront, dit-on, le | 
masse, tete Voilà, cer- 
en à nae bonne et agréable nou- 
velle. 


Las enfantsqui font leurs dents supporte 
ront cela tel vout leur donnez 


Storks’ Cure-a-lot 


SOUMISSIONS 


Des soumisions seront reçues jù-qu'à 
lundi le 15 Août courant pour la construc- 
tiou des trottoirs suivants, en madrier de 
pini— 

Rue Marion, côté ar de 'a rue du Col- 
lège à Ouk Avenue, 

Uak Avenue, de À M Marion à l'extre. 

mité Nord de la dite avenue .-5'4”, 

St, Joseph, côté nl de la rue Au- 

rue Messagar. 


"in : 1 Rob eô1ë No N 
Ale pré Ja rue du 
cols à la rue St. dobn, 5 
Avenue Taché, côté En . l'avenue 
par jusqu'à la rue La Verendry, 
eds 

Rue des Meurons, côté Est, de l’avenne 
Provencher jusqu'au terrain de l'Ecole 
ladustrielle, 6 pieds, 

Rue D:sautela, cô 6 Nord, de la rue des 
Meurons à la rue Youviile, 6 preds. 

Rue St. Jean Baptiste, côté Ourst, de 
de la rus Notre dame à la rue NA eme. 
5 pieds 4 poûces, 

L'entrepreneur devra fournir les maté. 
rianx et la main d'œuvre. Les devis peu- 
vent être examinés au bureau de |’ ingé- 
nieur de la Ville cù des formes de soumis- 
sions peuvent aussi être obtenues, 


St Boniface, 9 Aoùf1904, « 
Par Ordre 
THEO BERTRAND, 
Secrétaire-Trésorier. 


AFICUAL AS, WAGHOANS BUIDE, 5e 


NOTICE 


RURAL MUNJCIPALITY OF RITCHOT, MANITOBA 
SALE OF LANDS FOR ARREARS OF TAXES 


By vertue of a warrant issued by the Re 


| 


ove Of the Rural Municipalitsy of Ritchot 


«tt Mou 
Kant le seul Marchand de Bois Canc- 
dien Français de Winnipeg et le Saint-Bo- 


: … { niface, je sollicite le À gran tape are et 
COIN DES RUES TACHÉ* 


ET PROVENCHER. ” 
. Telephone 1304 


Auditorium 


SUMMER GARDEN 


St. Ky 
etai |(GRQRÈ 
CONSUL TA GRATUITE | | 
peine | Va udeville 
Pinkham. 2 inc opa a 

casetvoustraitera 
Pope pare og ant Bar re PE ie 
resse î , ass. À 

ja vas Dont aie: é de Matinée chaque jour à 2 p. m 

avoir écrit et clecnasecoura |legoupté lundi. 106. 20e. et 80c. 

a Soirées : à 8 heures 250. 85: 
et 50c. 


111 
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Le Bulletin des Moissons publié par le, disent. pour 
l'année 1902, donne les statistiques suivantes pour l’année : 


Total de Minots 
.: PASSA LLLLE] LAELLLLL: LLLLILLLL] . CELLLLLZAL] 58 077,267 
M UOIRE «ses oerecd cerat ent te sclbes ni dia 84,478,160 
. ..... LEIRMLLIRELLEL. LA .….. 11,848,422 
Minis Jet es ti ts RARES 564,440 
Ml css cs vence asei at RATER Mai. sites ture ipriinesistate 49,900 
EUR ei 20 ccm ie het tentie munis neo jt one ; 84,154 
Total lTXLLLLLILALILALLLLLELLLILE LELELE L1] Li toner 100,052,348 
BES T T se ÙU ZX 
Bœuf à viande exporté durant l'année... ner r48 12,000,00 


= pour la formation de troupeau... 85, 000.00 
totale de l'exportation des ce jaitiers.….. 470,559.00 
Saus compter les récolte de pommes de terre et autres légumes 


AN OUNRURS AGROUES 


Sont venus des parties Est du Canada pour aider aux récoltes 
dans le Manitoba dans la sâison de 1899, et cependantce n'était 
pas encore assez 


Les Cultivateurs du Manitoba sont Prospere 


Durant l’année, les cultivateurs ont érigé des bâtisses 
ferme pour la valeur de deux million de piastres et plus. 


LES TERRAINS DE MANITOBA 


- À vendre par le gouvernement du Manitoba, Il y a aujour- 
d’hui en vente dans toutes les parties de la Province des millions 
acres de terres de choix. 


Des OcrRots GRATUITS DE TERRES 
(FREE HOMESTEADS) 


peuvent encore être obtenus en plusieurs parties de la Province 
Pour plus amples informations, pour cartes, etc, gratuites 
acressez-VOus à “ Minister of Agriculture and Immigration, Win- 


nipeg, Man.” ou à D | 
du J. J, GOLDEN, 


L. J. HOWE, 
Provincial Gouvernement Agent, 


 Acting chief clerk, ; 
Provincial Lands, Winnipeg. 617, Main Street, Winnipeg. 


at the hour of.one o’elock in the afternoon of thursday the fifeenth day of. September 


ünder his hand ami the corporate Seal of thé said Munici ipality and bearing date the 
twenty-eight day of july,A.D, 1904 to me directed commending me to levy upon the seve- 
ral parcels of land in the said Munic xpality, mentioned and set fort in the list_of lands 
hereto annexed for arrears of taxes respectively due Uhereon together with costs, { do 
hereby give notice that unless the said arrears of taxes and cost are soqner paid "LE will 


AVANTAGE 


La Citizns Co Operative Losn and In- 
vesiment company vous prêtera de l'ar- 
gent, pour construire une maison ou ache- 
ter un terrain sans vous charger l'inté:ëi 

Pour loutes informations adressez 
vous à M,Jos. G. Cow agent pour la 


1904 at the municipal office in the village of St. Norbert in the province of Manitoba, 
proceod to sell by public auction, the said lands for arrears of laxes and cost. 


s ‘6 A Boniface, Rue Taché | 
Description of Property e | = © é Arrears |: - Patented compagnie à Saint- 
2 £ | 3 |Acres of | £ TOT Or Telephone, 1206 
Part of Section or Parish Lot z | ë | £ Taxes | 5 | inpa'ted 
mm PORN 52 | DES 20e MONS YF LA THE CIT.ZEN CO-UPERATIEVE 
| | + LUAN & INVESTMENT Cf, 
Inner & OQuier ? Miles Lot 62! | H, Gerant : 
St-Norbert | | 90 771 38 76 ! 50 39 26 Patented W. SMIT M 
Vuter 2 miles & Niy 4chs In | | ne I TRE 
ner 2 Miles.Lot 91 -t-Norbert 156 | 49 82} 50 | 50 3? do 347 À 
Lot 114 ” 8 10! 19 56 | 30 20 06 do ME MONTEE 
East part Lot 131 & 132 Si-Norb.| 81 91! ‘28 91 |! 50 |: 29 41 do FER 
Lot 216 St-Norbert 152 40 55 } 50 41 05 do — 
Lot 217 Len 97 50! 25 90 ! 50 |: 26 40 do A VENDRE 
Niy 8 chs 218 St-Norbert 79 21 18 | 50 ! 21 68 do 
RCE "2 50! 34 02 50 | 34 52 do Pr ‘ PENDAN br AxS Le nom 
SiySchs234 « | | 85 | 5601! 50)! 56 51 do idreige indiqna ce 
— 5 à du d | 82 75} 40 15 | 50 ! 40 65 do 160 acres de terre, à Bosewood, à 6 dl. pe À mieux p:rmiles machines à 
y 5 chs 235 St. Norbert excepi les au Nor1-Est de la station de chemin ei Etdre 
part of Sly 2 chs between Rusi} | | de fer de St-Aone chantier de 18 X 16, en Pre p pri Pr reg gr cs 
River and Main Road, and one | | pièces de tremple; ésble de 10 par 5e sigui.le qui s'ajuite d'olls même, uns na- 
acre being the south West Cor) | | Li 2 En bas côté de 35 par 10 et- tout le roulent es lle d'elle-même décharge au- 
ner 4 À East Main Road | ] | 76 79) Gi 793 | 50] €5 79 do après énum-ré. Le sol es: d'argile sabiun tomatique, bnb ne et devidoire automati- 
al “ = + gd | | D À - e + 19 do neuse ei lès fertile, 100 acer: s cultivatles que, barre pour l'aiguille couverte, roue 
un: À | | 2.1 | 11267 do | 60 acres en bois; source d'eau pure et | à souiean qui s'ajustent d'eux-mémes acier 
300 | | 5. #6 | Dan 40 [abondante près de la Maison pitman, bois de meilleure qualité, avec un 
=. | | LH nSIm EN, do Le inatériel et le stock consistent en | 4 maguifqus d'extra et acier nick-lé. 
2 133) 52:50) #2 do | 3 chevaux de 8,9, 10, ans, 1 sieigh, I voi! Dnnaiher à votre marchand ihe impro- ÿ 
+ . l'mireiel = do [rare d'rté, 1 ch rrue, 1 moulin à faucher. | eg Hidredge *B'$et n'achetez aucune au. 
y ITS 1615%) 36 do | [avec râeau, 2 wagon, 15 vaches à lait, 2 tre machine jesqu"à ce que vous l'a772 yue , 
été Î 1152 5 51 7 50 | 51 54 do tuures de 4 «ns, 8 bœuts, «as € Dress EE 1 que y 
606 | [146 507 49611594 5 11 do funanet d-mi, 14 vesux de l'année, 1! one Sévidé ect! 
EE EE L=. | 134 768550! 7135; do |sspreau de 3 ans,canisires à lait, Jouisséo. ne wing Machine C o 
NW È x [5 | 8 13E | 1619 53 37 50 | 54 07 do ce au ler Novenbre prochain. ù ' 
Lot 145 Si-Norbert kg | 10 0 36 63 | 50 | 3713) do | {pris de vente, 2000,00) BELVIDERE, ILLINOIS 
F | L'acquéreur devra prendre, au prix de JOYAL& Y Fr 
l'endroit le foin récolté par le vendezr pour ‘ 2 ULLIRS A6 ” 
hiverner les animar x. Saiat-Boniface 
Dated at SL Norbert (his twenty Ninih day of July 1904 S'adresser à 1HEO BERTEAND 
@., T LANDRY, Aussi à vendre toutes sort s d'é uilles 
à que. Trruneer Mai g EM Sain'-Boni'ace, Man pour LS moulins à «oudre, 


> 


Fr 


D. Lil 


Il visite 
mb province de se get Il 
avantageusement connu. 
T1 of. spécté par les deux 
ues. , 


siège dans 


si important que l'élémei 
f ; 


le.Ecosse, où sont nés tant 


d'hommes distingués qui ont 
fait l'orgueil de notre e po- 


‘litique : sir Joseph Howg, sir 
re Tapper, sir John Thomp- 
son, M. Jories, M. Fielding, etc. 
Il est trop tôt encore pour prédi- 
reavec assurance le résultat de la 
prochaîne lutte, mais il est in- 
contestable qu'elle sers plus ar- 
dente que celle de l'année 1900. 


a 2 


CH 2 NOUS 67 AUTOUR DE NOUS 


— À louer une jolie résidence 
sur la. rue Piovencher. S'adres- 
ser à M. Jos, Difinouchel. 


—M° Vézina Couture a acheté 
un char de gros chevanx de tra- 
vail qu'il vendra à bon marché. 


#"—Le R. P. Blain S. J.. est par- 
ti hier pour l'Hôpital, où il subi. 
ra une opération pour l'appendi- 
cite. Il est sous le soins de M. 
le docteur Dubuc. 


—M. le docteur Lambert a 
maintenant denx magnifiques 
maisons lui appartenant, à côté 
de ss propre résidence, rue Du- 
moulin. 


—Melle J. Martin, de Saint- 


—Les Révérends Frères Geor- 
ges, Joseph, Simon et 
sont arrivés 
Deyton, Ohio et continueront à 
ee pi l'Académie Proven- 


27— Hier soir, avait lieu au Ba- 
zer, une charmante réunion d'a- 
mis. Les 


simedi matin dei 


HÉRS 


toutes les forces qu’elles 


Elles sont aussi envoyés par l1 malle, dans toutes les parties du Canada 
et des Etats-Unis, sur réception du montant de so cts pout une boîte ou 


, leur teint 
perdués par 


Spécialistes donnent tous les jours, excepté les diman- 


sont toujours vendues eg 


contenant 50 Pilules Rouges, comme le fac-simile 


Refusez sévèrement toutes les autres Pilules Rouges A ER 
vous offrir, Insistez pour que le nom de la Compagnie Chimique Franco- 


soit bien sur chaque boîte, 


Ce sont les seules véritables. 


Toute correspondance doit être adressée comme suit : pagnie 
Chimique France.Américaine, 274 rue St-Denis, AA 2e 


—Perdue—Une paire de lu- 
nettes en. or, depuis le bureau de 
poste de Saint-Boniface au ma: 
gasin Robinson, Winnipeg, par- 

par le pont C. N. KR. S'a- 


urs 
M. Borden vient de la Nouvel- dresser à nos bureaux pour ré 


pense. 

Demandez le “Gin Liqneur” 
en veute dans tous les hotels de 
Saint-Boniface et an magasin de 
liqueurs de J. B. LECLERC, 
agent spécial, ainsi que le Whis- 
ky Mountain Diw; Vin Oporto 
cognac Rojée et eigars de choix. 


—M. Marius Cinq-Mars, fils 
de Gédéon Cinq-Mars; de cutte 
ville, est arrivé de Montréal sa- 
medi ; on sait que M. Cing-Mars 
est un des plus brillants élèves 
de l'Ecole Polytechnique de 
Montréal. 


—M.L. E. Monty, vient de 
peindre un superbe fond de 
scène r l'Hospice Taché; 
cette toile est un décor à la crè- 
che de Bethléem qu'on installe- 
ra à l'Hospice durant les fètes de 
Ncël. M. Monty est reparti di- 
manche pour les Etats-Unis où 
son pinceau est de plus en plus 
apprécié à mesure ‘qu'il est 
mieu conna. 

—]] y avait à a sou 0 une 
intéressante pe epeinture. 
M. V. Long, l'artiste bien conau 
de tont l'Ouest, est arrivé bon 
premier contre d'assez nombreux 
concurrents ; son œuvre princi- 
pale, celle qui lui a valu + 
grand prix, est un portrait de 
À 5. KH. Dubue, de 


ipeg. 
M. J.N. Millette, représen- 
tant de la Beaver Rubber Cloth- 


Saint Bomface ; il occupe ou- 
jourd'hui une position impor- 
représentant 


Nous lui souhaitons bienve- 
nue et bon succès. 


—Nous publierons mercredi 
procha 
joard'hui faute d'espace, un ra 
port de la convention médicale 
canadienne-française tenue 
Saint- Boniface ces jours derniers. 


#10.00. 


pour hommes de 12 à 15 pour 


Pantalon 
pour 81.75. 
a 0 hommes de #1.00 à 1.50. 
… . Demandez à. voir not pécial 
de,$3.50 pour 290 : Mage 
: Nous avons ouvert un département vou- 


[pour hommes de 42.50 à 2.50 


Ê) Comptoir National d' Éscom) te. 


TN 


CAPITAL AUTORISE, $2.100.000 
CAPITAL entiërement versé 52.090 000 


FONDS DE RESERVE .… $1,200.000 . 


ne 


DIRECTEURS : 
F. X. St-Charles Prest, 
Robt. Bick:rdike M. P.P. V, Pres, 


Hon. J. A. Rolland, 4. À. Vaillancourt, 


À. Turcotte, 


M J.A. Frendergast Gérant Général. 
" C. À. Giroux, - Gérant. 


BURKÂU PRINCIPAL, MONTREAL, 


« Cmherine Est 

MONTREAL ! ‘ Hue Notre-Dame Ouest 
 j  ToimteSaiot Charles 

dofistte P, Q. St Henrr P, Q. 
Louisevale P. Q ; St Jérome P. Q, 
Quéhiec P, Q Trois-Rivières P,Q. 
Québec St, Roch P.Q. Valiéytield P. Q. 

P.Q, Vankieek Hill Ont, 
Sherbrouke P, Q. Winnipeg Man, 


Saint-Boniface, Man 


Département d'Epargne, —Les dépôts 
Sout reçus et partent intérêt, payable le 30 
Novembre et le 31 Mai. l 


EMPT des ‘ Lettres de erédit Circulaires” 
pour les voyagewrs, p:yables (dans toutes 
les parties gun monde; ACHETE, traites, 
or, argent et hillet- de banques dés pay= 
étrangers et VEND des chèques sur 


in, ne pouyant le faire au- | les priacipales vistes du mond ;, 


AGENTS EN AN'LETERRE ; Ths Cly 
desdale Bauk, Lid., (Crédit Lyonnais, 


AGENTS EN FRANCE: Crédit Lyon- 


— Les Dames Patronnesses de |nais, Comitoir Nati nal d'kscompie de Pa- 


l'Hôpital de Saint-Boniface 
offrent des remerciments bien 
sincères à tons ceux qui les ont 
aidées durant les deux semaines 
qu'a duré l'exposition. Ces 
Dames ont rencontré chez tous 
une bonne volonté vraiment 
étonnante; la charité sous toutes 
les formes, des dons généreux et 
variés ainsi 
nombreux et dévoné leur ont 
permi de servir des repas succu- 
lents, Anssi, malgré le désa- 
vantage d’un site relégué loin en 


arrière des bâtisses principales, | ai-après mentionnés, à moins “u’i: n'en soit 
E recettes |"mypèché par la réception d'uns pétiuon, 
tel 


elles espèrent que 
seront ass z bonnes. 


DECES 


En cette ville le 9 courant, à l'âge de 
deux moi: Zènon, Damien, enfant ne M. 
Mich:1 Toupin, 


Le Remède le plus sûr est 


Allen's 
Lung Balsam 


ŒAUME D'ALLEN) 
Il re is de guérir, un 


RAUXE E. ve GROS | 
4 et toutes les MALADIES 


DES BRONCRES. 

| NT 2. 
Cut, 

de ao pan sav 


\ 


qu'un personnel TERRASSEMENT DE RUE ET CONS. 


ris, Société Générale, Crédit Lndustriel et 
Commercial. 


À- J. C. FRIGON, Gerant. 
\ : Wiampeg. 


E. BELAIR, Gerant, 
BSucc, de Saint Boniface, 


Ville De Saint-Boniface. 


TRUCTION DE TROTTOIR, 


AVIS est donné que le Conseil de la 
ville de Saiut-Boniface à décidé de faire 
counme amélioratin* locales les ouvrages 


que ci-après men ionné, savoir: 

Ua trottoir de cinq pi ds quaire ponces 
de lar eur,en madmer de }5",sur le cô é Sud 
de la rue Notre Dame Jepuis la rue Laflè. 
chejusqn'à la rue Maisonneuve, Coût aj- 
proxuma'if $357 up. 

Terrassement et nivellement de la rne 
Kitson. depuis l'Avenue Taché jasqu’à la 
mue du gollège. Coût approximatif 
8370.40. 

La Ville émetira des débentures d'amé- 
lioration locale pour un montant suflisent 
pour se procurer une somme d'argent rgale 
au'coût respec:if des dits travaux, et coti- 
æraet prélèvera annueil-mant des axes 


rieux sur | je frontière {frontage rates) égaies et uni- 


sur la parti du côté de la rue sur la. 
sera fan Je dit trottoir, et 
cûés de la rue où 


taot suflisant r er l'intérêt 
dub {La tn bontete, pont LE Sheles phermæe | MONS pe 


et-intre les dites débentuses en sept années, 
l'intérêt devant être cziculé à cinq par cent 
par an en Com; uiant les dites taxes, 
Et à moins que, dans un mois à 

de la publicalion de cost avis, 
les propriétaires de la prorrété réelle af- 
teciés, dans chaque Cas respectif, re- 
présrulant œu moins les trois cinqui- 
ès en valeur Je la dise 


3 


JOS COUTU & FILS, 


Funègsres : 


-{8Lo0 pu “wanrrosa,” PRÈS DU 


PONT DE ST-BONIFACF. 


NOTRE MOTTO sera :—Salisfaction à 
ous et prix très modérés 


Etant les seuls entr proneurs de pom- 
pes funèbres Canadien Français de la 
province. Notre enseigne Kn fait foi, et 
nous Ssollicitons l’encouragement de tous 
nos compatriotes, : 


Nous nous occuperons aussi de l’em- 
baumement à ds prix très raïisonnab 


Pour service de nuit: s'adresser à Jes. 
Coutu et Fils, coin des ruës LaVeraoury 
et St. Joseph. 


TEL. 2084 


GARDE MALADE 


Dame française, Mme Gaguillon à l'hon- 
veur d'annoncer qu'elle est à la disposition 
des p r*onnes qui la demandsront,ses servi 
ces s'adresser chez M. Cottenier, contrac 
tur,rue Notre Dame, Saint-Boniface, 


î 


AGENTS POUR LA 


FAMEUSE MACHINE 


A ECRÈMER 


LA NATIONALE 


La meilleure ; 
La plus simple, 

La moins dispendieuse, 

La plus facile a operer 


[Coin des'Rue Main êt L 


veau pour les chaussures. 
Ê : *Nons soinmes outillés pour faire les vêta 
. les de la 
a temps pour venir voir par vous mêmes. . 


A L'ENSEIGNE DES CISEAUX D'On 


Peintre - - Décorateur 


L MARCHANDS 
cher, M. ae” > s'est assuré le concor: 4 
'artistes déc diplômés. Pl 


_ [d'artistes décôrat É Dh à 
ES Jus de ons déranus, Peintres ra fus RUE DUMOULIN ST-BONIFACE: 


né les 
; aussi yaze de meubles, p 
Là aussi Toutes de tnt me 
ouvrages sont nos meilleures références, 
Taigenone ; 2956,  * 


Epiceries, Provisions, Sun, Grau, 
Vaisselles, Chaussures, elc., etc. 
Epiceries de premier choix 

Une visite vous convainers. 

Nos prix sont satisfaisants. 


TELEPHONE 2563, 


À L'ENCLOS 


VENTE A L'ENCHERE » 


Une jument couléür cendré-rouge, face, 
asp pur pieds blanc, la cre-* 
nière coupée co marqué O sur la han: | 
che droite, EE 

Aussi deux veaux conleur rouge et 
blanc,aucune marque visible, mises à l'en 


clos publie le 12 de juillet 1904; en vente le N'OUBLIEZ PAS L'ENDROIT. 


11 errant à 2hrs p. m. à l'enclos pub'ic en BL 0 C COUTURE 


arrière de ! Hotel ce Ville. 


LIG, GAGNE 
Gardien d Enclos. 
Saint-Boniface, 3 aout 1904, 


ne me em nn 
AULL FIGE NT IN MAGNORN'S GUIDF WAGHORN'S GUIDE sv QZRA Eee 58 
; 1 


Allaire & Bleau 


AVENUE :TACHÉ ®  -SAINT-BONIFACE 


Vous trouverez à notre établissement une ligne complète de 
Quincailleries, Ferronneries, Ferblanteries, Granites, Blanc émaillé 
Huile de Charbon, Huile à machine, Poëles à cuisine, Papier À 
Bâtisse Blanc et Goudronné, outils de ferme, Harnais dou et 


simple. 


. Nous, avons les peintures préparées de Sherwins Williams sin 
si que leurs blanc de plomb et les veruis qui sont sans contredit 
les milleurs du continent américain. 


Broche Barbelé. A des prix défiant toute compétition, au 
comptant seulement. 


Ferblanterie ottaché à l'établissement ; montage Poëleset po- 
sage de Fournaise à air chaud. 


Agents d’Assurances contre le Feu 


Allaire & Bleau 


Saint-Boniface 


Un fait est meilléur que dis] 


ne péttionnent le Conseil à de gr oui-dire, Demandez au Dr. B=r- 


ers travaux et de la col:sabos requise pour 
en payer le coût, la dite Ville de Ssint-B> 
niface pourra sans autre avis procéder à 
aire exécuter les dits travaux ou aucun 
d'eux comme susdit et à prélever des la- 


gess, surintendant de l’Hopital 
des aliénés à Montréal, où ils en 
ont fait usage depuis des années 


zrs spéciales de frontière comme dit ci-des | son opinion au suèt de * The D 


sus. 

St. Bovifser, 27 jaillet. 1504, 

(ar orûre) THEO BERTRAND, 
& cretaire 


Trésorier, 


& L" Menthol Plaster. Procu 


reve le véritable, fait par 
Dasvis & Lwrence Qo., Lid, 1] 


ments sur mesufe, d'après les dernieré mod 
mode, Il n'en coute que . 


(0.COUTURE&Co. 


RUE Dowoun = SANT-BONIPACE. 


| pour Mont- 
eigneront au col: jà ares 
… Les éiè sal, cette atuie. 
arme Nous » nTeS 


gere 
ee ter 


Fourie de Jordan 
Arthur F. Piott. Prop. 
Teil, 750 


Par heure, 7 à 20 RARE À | 


‘[nerronce DE 
TAPIS 


AVIS st par es présent donoé que le One à Ar se 4 
eidé de faire, comme améliorations Bk-; Une ar À Bar RARE LA où 
* A la gare heésue sonnonen nestont 0e putes sons #0 


à dtre de pan rat les travaux 


10. ms d'égout souterrain sur la 
rue T'ssot, depuis la rue Lafièche jusqu'à 
Jla rue ae à Cut approximatif 


#12:6,00. : 
te are . 
Arclibaid linguet jus- 
Vision. "it mn ps 


MES DAMES, lisez cecl, qui vous À| sa 100 5 
regarde: M'étant assuré pars _—— Re te 
de M. W. UUNNORS, un expert, je 
suis en mesure de polir, uer et 
un ge 136 Sean 
pors est un artiste de va dans 
celte pres D ed rs qù - 


pr DE des ges Hs 


ri, Va Ghallé. à 
| Ton-i-cure DR TN ra 


MENUS PROPOS 


LE DINER DE L'ACROBATE 


&:R P. 
taxe: R.P. G 


F. X. Robichand; Syn-|! Un monsieur entre au restar- 
. Leclaire ; lié |rant et commande son diner : 


che, à la façon des ondes sonores. 1l cia- 
Quait des denis, En même temps "la peau 
PA issait, se contractait, se plissait aux ex. 
trémitès, prenait une teinte bieuâtre Les 
duigts perdaient leur ficesse de toucher. 
La respiration sortait en sifliant de la poi. 
trine haletantente et la voix élait cassée, 
com me il arrive après les Wès grandes fa 
lignes. Le pouls devenait fréquent et des 
doujeurs couraient dans la 1ôté, dans les 
bras et les jambes, aux courles, aux jarrets, 


TROISIÈME PARTIE dans les reins et hs épauies. 
: 3 Après une vu deux heures de cet état, et 
{ , LES CORRL PTEURS les frissous de froid et de chaleur, une 
r. ee vi réaction se produisait. Le sang se portait 
| “ du centre aux extrémités détendait ls peau 


2e M So qui devenait brûlante, rougissait la face, 


envabissal le cerveau et rendait le mal de 
tête plus intense, plus lourd. Les douleurs 
musculaires augm- ntaient et la peau de- 
venait très sensible, Le pouis battait 
avec force et le cœur semblait vouloir dé- 
foncer les parois de la poitrine. 

Cet état douloureux durait parfois une où 
deux jouruées, puis la transjiration, pro- 
voquéé par des boissons chiudes, com- 
merçut à couler du front et du cou, de 
venait bientôt très abondante et ruisselait 
de tout le corps. 11 éprouvait a ors le be. 
soia de dormir et, aufréveil, se trouvait 
daas un étai de grande faiblesse. 

Ainsi :e missionnaire sacrife loute sa 
vie à son oeuvre el, même rentré eà Fran- 
ce, ne peut sauf dans des exceplicas bien 
rares, goûter an repos complet. 


c'est s'engager à ne vi. 
_vreen que dix ans, et si, par 
grand ‘on revient au pays palal, on 
| rapporte quelqu'unes des maladies chrogi- 
ques qui sont comme l'impôt doat l'Asie et 
d'Afrique frappent les Européens. 
La P. Dominique avait fäpporté du Ton- 
ke ia Sèvre contractée dans les rinères du 
Delta et tes fürêts d'aréquie: s. 
Des accès le couchaient 


amp pue de grande RE te eh tene-ere 


mes sic pui le bite en pro. |môrt 


nier survivant de ses enfants. Li avait ré | le missionnair- de faire parvenir l'argent 
s et des picès La P: Dominique serait d'un de ces ne-sumé se sie en deux formules : rendre | volé à son legiime propriétaire, sol qu'il 


Æ sera © aux ayant front 

paint aux rd cixlessts ag 

tionnées cé, une Somme 

8 par pred » fiont pour là construc ss Ru Pusdrals 

mer te ed | Sa a 
La Ville ém:ttra des débentures d'amé- 

lioration locate pour un montant suflisant 


r se procurer une s mme d'argent égale “à 

Lei respectif des dits travaux on de ON DEMAN DE. 

ceux d'eutre eux qui seront faits 

eu  cotisera et  prelèvera, annuelle ps 

ment mr re ve ga eur Mb rvp rs VE à de 

Légales et uuiformes sur les propriétés n agen pour représenter CANA- Nous transport t 

en DA'S GusATEST NURSEHIES dans là D 27 2 Pen 56 


ayant f‘ont sur la partie des rues eur la: 
quelle Seront faits les dits ‘travaux 
,|bour un montant suflisant pour ke 
"lyer l'intérêt et créer un fonds a- 
mortissement pour éteindre les dites dében- 
tures en quinze années, l’iuterêt devant être 
calcule à eng par cent par an en compu- 

tant les dites taxes, 
Et à moins que dens un mois à eoinpter 
Dép dial en de le propetru-rénile slbosée, a 
laires propri-: lle ciée, 
représentant au rmuins les trois cin- 
en vaseur de la dite proprièté réel. 


ville de St, Boniface, et les alentours, 
Une iisie spéciale de bien des variétés 
de fruits, fleurs st arbustes qui ont ge 
es-ayés ie: et recommendé par les fermes 
expéer mentales d+ Brandon et In/lian Head 
comme étant capables d'être cultivés dans 
le Manitoba et le Nord Ouest. Cotornter 
ge lier et autres arbres qui croissent vite 
istent a out pour faires , des hajés ou 
pen le vent. 
Ses agents pour l'Ouést soût moins d’un 
équipement spécial, ils sont payées toutes 


nons les meubles. 


p” 


N ouvelle Boutique 


DE PEINTRE 
RUE LAVERANDRYE 
M. V. D, Pambran désire. ammoncer au 


; | 1e, ne pétitionent le Conseil à 1'encontre | les semaines chacun à son département | Pubiie min est pa à exécuter, à bon 

| de e-s travaux et de la cotisation requise Ecrivez pour aYoir des informations. marché, ordres que l'on vortra 
en payer le coût, la dite Ville de se STONE & WILLINGTON Bien, 1 conbér. Ouvrages garantis, tels 
iface sans autre avis Fosthill Nurseries—800 acres Doubles ele, D PeEE de 


faire éxécuter les dits travaux, où hi 
d'eux et à prélever des taxes spéciales 
de frontière comme dit c'-dessus, 


St, Bonitace, 9 août 1904 
(Par ordre) THEU BERTRAND, 
Secrétaire Trésorier, 


A. Pambrun remercie le public de l'en- 
couragement. qu'il a reçu parle passé et 
compte de nouveau sur son 


Torontw  - . = Canada 


| 


môrt de Robert, it tou EN dass 


sirs, satire à tousses ste et se rè- Per ses idées, et ressentit le désir de se 
voir, de la fenêtre de sa chambre, Daventer | server pour lui-même le travail, les soucis | râpprocher de l'Egüse. 


graxissant le chemin qui menait au Mous- 
ter. 


RE BEL qui s'était passée entre 


Bo nchamps et lui, Simon s'était dit que le 
projet de mariage entre Isaac et. Célestine 
était renv. rsé et, ma foi,ilu'en était pas 
tâché. 1 revint chez son meneu et lui re- 
conta qu'il venait d'avoir une violente que. 
relle avec l'écrivain et que lui; Isaac, ne 
pouvait plus songer à épouser Célestier, 


et les déboires. Dans l'une comme dans l'autre supposi. 
H serait mort de douleir si :e jeune bom-| tion il verrait prochsinement le mission- 


et c'était son ultimatum, quand il voulait | prévenir l'esprit de ce dernier én faveur 
obtenir quelque chose de difficile. Puisque | de Gorcum. La vanité du banquier re- 
linneveu vouiait à toute fu:ce cs mariage,il | gimba à l'idée de cette démarche, mais te 
devait travaiiler à lui en applanir les voies, | dévouement de L'oxcle } emporta, 


Ha ua aussitôi toutes se5 facultés à la 
me er d'en plan, Voilà pourquoi Deventer montait au 
Moustier. 11 fat étanné de la pauvreté de 
Car coment faire maintena:t ? La scè.} ja chambre du P. Dominique : une grande 
jte moe on Ft pu de(s pas nu ie uma, Bite a ch, ve 
LES né cuccfi GE couc en ler c d'une mauvaise 
querelle. Devenier répoñdit évasiyement| Entre les deux hoæmes? Non! Chez couverture, deux chaise de paille, une te- 
qu'ele avait été occ sionrée par .ies ques- | Bonchamps était-ce l'homme, étail-ce le Dia en Les Dlénc eur Inqualle sttreraisnt 
tions déstéré. Gorcum pe le érut pas, et; | piètre qui-avait lutié contre Simon ? G'é. | es letires-et des brechares, contre le mur, 
comme son onéle ne pouvait jai raconter tait pour garJer ua dépot confié au prêtre, | "" un Craciix et une tablette de bois biane 
par un mburaut, es confession, L'homme | **PPOrtant une irenisins de volumes. 


la scène telle qu'elle s'était assée, il l'ac 

cusa d'essayer de le d'ivurser dans ce ms} devait.il oubiier qu'il avalt jeté Devenier| Le P. Domi ique lisait son bréviairs en 

riage et d'imaginer, pour atteisdre ce but, contre le mur ? Le prètie Ini impos-rait-ii | se promenant de-long en large. AÛx coups 

touts sorte du manoeuvres qi hereus.-|l'ignorsnce sur ces laits? Ou bien, use- } frappés par Déventer, il ferma son livre, 

ment ne réussirai-nt pas. {| ejouta qu'it| rat ii de l'autorisation que Robert lui avait ! ouvrit le porte et altendit l'explication de 

était indhile de s'opposer à son inclinatior, | donnée, de se servir de ses révélations ? | la visite, 

que les obstacles ne fersient au coutraire | Questinns difficiles à résoudre pour un Ce 

qu ra dns ave, ui sent mn et 

en avait assez de vivre en per @ que! lens ie donie, i ferait bien de seaéna- | j'a F préparée 

ai son oncle ne roulait pas l'aider à obte grrun allé auprès de la famille Bos- | * nn ; 

nir la main de Mlle Bucchamps, il cesse- champs 1] ne douts pas que le résuitai —Convaissant votre sagesse, et ayant 

rait de vivre avec lui. Ii saurait biea con. de ce qui s'était pañsé dass la maison de eotendu vanter par un Erand nombre 

clure seul ce marisge. Robert. 29 ft un répprochement envre | de Personnes la prudence que vous sppor 
Deventer bais sa ia lète sous ceile violen- Gustave et le P. Dominique, soit que le EE PT 

premier, ne pouveut opérer per lui-méme 


le sortie. Î! ressentait jour s0n neveu 
Vidoläire afection d'une mère pour le der. | la restitulion, sans dévoiler sonpassé, prät|  —Voità beancoup de compliments pour 
commencer, se dit le P. Dominique. Ii 


vient réciumer de moi autre chose qu'us 


TR 2 


Isase be roux, lu: procurer tous les plai-|en éprourêt simplement une molification 


me l'avait quitté, Celui-ci le savait bien | näire. 11 fallait donc, avant ceits visite, |œuvres, J'ai réfléchi qu'il vaut inieux a. 


FOURRURES$ 


519 RUE PRINCIPALE 
A COIN DE L'AV. DU PACIFIQUE 


TA. Envism Jos Tonxar J.W.Mourv 


PRIX - FOURNIS SUR DEMANDE 
© TELEPHONE 529 


LE TRAIN CONFORTABLE 
TOUTES LES NUITS Sn 
é Arthur 


LIMITED ” 


Laissant Winnipeg  - 16.50 h fL Port Arthur. - 18,50 
arrivé Port Arthur + +. 8200 ArivéWinnigeg  - 10.30 
TOU ES J OÙ A 
Essayez-lé a votre prochain PE Fes at vou serez contents Chars dortoirs 


de Peu nr Balle à diner, Tout est moderne et comfortable 


THE STEMSHIP LI LIMITED 


Connrete à Port Aribur svee les bateaux de The Canadian Northern Co, t à 
Sarnia, ‘he Canadian Pacitic 88 Line de et à Owen Sound, Billets ri Plon 
ment ou aller et retour via les lacs ou le chemin do ler entre tous les pointe de l’est- 


En vente chez tous les agents de billets. 


et le Manitoba. 


me de 2 ou 3,000 francs par an ne sers 
rien pour moi et aidera ves oryhelins, 
Cette somme vous parâl-slie suflisante, ou 
Croyez-vous qua je doive l’augmenter ? 

— «faites le plus jus sous pourrez, Dieu 
vous en liendra compte, ,- 

—C'est donc éntendu ; je proposerai les 
Eutants Bious, 

Deventer se lova et É: mine de s'en at- 
ler, mais, sur le pas de la porte il rentre, 
comme se ravisant subitement, 

—Putsque j+ me trouve chez vous je se. 
rais bien naif de ne pas en prufiter, Vous 
m'exçusen: z, dit] de son ton le plus bon 
enfant, d'abuser de vos instauts, mais j'ai 
si rarement le bonheur de causer svec un 
homme en qui j: puiss mélire touts ma 
confiance! Vousm'avez donné un bon 
conseil, rendez-moi encore plus votre obli- 
géen m'en dent un second, Mon neveu 
Isasc, dont vous avez entegda parier, et 
qui est un jeune homme rempli de quaii- 
Lés, désire épouser Mile Bonchamps, | Que 
peusiz-vous de ce mariage ? 


Et, au li-u de répondre i. inclina sim- 
plement la tête en signe d'attention. 


Je désire continua Simon, consacrer 
une certaine somme, par an à de bopues 


surer un reveuu toujours à peu près le mé. 
me à la charité, que de donner irrégulière- 
ment de grosses sommes, J'appliquersi à 
cette libéralté un tant pour <ent sur 
les bénéfices de la Société des Mines de 
Laokai. Je ferai facilement comseniir les 
actionnaires à prélever celle somme sur 
les fonds mis à la réserve, à chaque exér: 
cice. £ 

Deventer n'avait pas l'intention de don- 
per le moindre centine. D'ailleurs, left. 
Ïl voulu, que ceia lui eût été impossible, 
la Société ne devent jamais distribuer qu 
des dividendes fictifs, Malgré cele, il ne 
pouvait s'empêcher de chercher pour ceite 
charité qui ne serait jamais accomplie, un 
plan qui lui permettrait de ne pas deljer 
les cordons de sa bourse, el qui lui rappor- 
trrait la réputation d'ogrr en ami de l'hu- 
mauité. 


Le missionnaire remarqua ses caleuls et 
se Lint encore plu: sur ses gardes, : lise 
contenta de témoigner par un signe de 1é- 


Le qu'il éeuutait. {4 Suivre) 
— Quelle œuvre ms conseillk vos ——— 200 —— 
de faire profiter de cete libéralite ? Hydropysie 

— Une des plus hambles, répondit le P. : 


Dominique, erile des Petits Sœurs des 
Lies or DU 


cS 


